
Avertissement aux lecteurs (1558) d’Ange Vergèce (†1569)  
 
Nouvelle réédition et première traduction en français du texte original de l’avertissement aux lecteurs d’Ange 
Vergèce (« Τοῖς	ἐντευξομένοις »), qui figure en tête (f. []2r-v) de ΔΗΜΗΤΡΙΟΥ	 ||	ΤΟΥ	ΠΕΠΑΓΟΜΕΝΟΥ	ΣΥΝ-
||πασμα	περὶ	ποδάγρας,	αἰτηθὲν	ἀυτῷ	πρὸς	|| τοῦ	βασιλέως	μιχαὴλ	τοῦ	παλαιολόγου.	||	DEMETRII PEPA-
||GOMENI	 LIBER	 DE	 PODA-||gra, quem ab eo petiuit Imperator Michael Pa-||lælogus. ||	 [marque au basilic 
[B3 (Schreiber)]	||	Βασιλεῖ		τ᾽	ἀγαθῷ	κρατερῷ	τ᾽	αἰχμητῇ.	||	PARISIIS, M. D. LVIII.	||	Apud Guil. Morelium, in 
Græcis typo-||graphum	Regium. [1558-1]. Déjà intégralement reproduit dans J. S. Bernard, Demetrii Pepagomeni 
Liber de podagra græce et latine. Quem ope MS. Bibliothecæ Lugduno-Batavæ recensuit & notis illustravit, 
Lugduni Batavorum, Apud Philippum Bonk, 1743, p. XIII-XIV, où il est attribué à Guillaume Morel (†1565), il l’a 
de nouveau été, toujours sous le même nom, mais avec un long résumé, dans M. Barral-Baron, J. Kecskeméti & 
A. Vanautgaerden, Médecins des textes, médecins des âmes. Adrien Turnèbe & Guillaume Morel : les préfaces de 
deux imprimeurs érudits, Turnhout, Brepols, coll. « Nugae humanisticae » (20), 2020, p. 213-214. 

 
Α.	Β.	[Ἄγγελος ὁ	Βεργίκιος]	τοῖς	ἐντευξομένοις.	

Τὴν	 μὲν	 παροῦσαν	 θεραπευτικὴν	 μέθοδον	 τῶν	
ποδαλγικῶν	 νοσημάτων,	 ἀναψηλαφῶντές	 ποτέ	
τινα	 τῶν	 παλαιοτάτων	 βιβλίων,	 μόλις	
ἀναγινώσκεσθαι	 δυναμένων,	 ἠφανισμένων	 τε	
ἤδη	πολλῶν	γραμμά-των	τῷ	μήκει	τοῦ	 	χρόνου,	
εὕρομέν	 που	 ἐκεῖ	 	 κατὰ	 τύχην·	 ἐπιδείξαντες	 δὲ	
ταύτην	 τισὶ	 τῶν	 σοφῶν	 ἰα-τρῶν	 τῆς	 πόλεως	
ταυτησὶ,	 τούτων	 δὲ	 εὑρόντων	 αὐ-τὴν	 δόκιμον	
καὶ	 ἐς	 τὰ	 μάλιστα	 τεχνηέντως	 ἔχουσαν	 τὰ	 ἐν	
αὐτῇ,	 ᾠήθημεν	 δεῖν	 μεταφρασθεῖσαν	 καὶ	 λατι-
νιστὶ,	 διὰ	 τοὺς	 ἀμνήτους	 τῆς	 τῶν	 ἑλλήνων	
γλώττης,	 ἵνα	 κἀκείνοις	 εὐσύνετος	 γένηται,	
ἐκδεδόσθαι	 τετυ-πωμένην·	 καὶ	 δὴ	
μεταφρασθεῖσαν	πρός	τινος	σοφω-τάτου	τε	καὶ	
λογιωτάτου	 ἀνδρὸς	 τῶν	 καθ᾽	 ἡμᾶς	 δια-
πρέποντος,	 καὶ	 ἐπ᾽	 ἀμφοῖν	 ταῖν	 γλώτταιν,	
τετυπώκα-μεν	 ἔναγχος	 σὺν	 θεῷ,	 χάριν	 τῶν	 τῇ	
πανολέθρῳ	νόσῳ	ταύτῃ	συνεχομένων,	καὶ	πόνῳ	
σφοδρῷ	 ὁσημέραι	 κατατρυχομένων.	 οἱ	 γοῦν	
δεόμενοι	 ταύτης,	 εἰσφέ-ροντες,	 εὐγνωμόνως	
λαβέτωσαν,	 εἴγε	 βούλοιντο,	 καὶ	 πρός	 γε	 ταῖς	
ἄλλαις	τῶν	ἀσκληπιαδῶν	θεραπείαις,	καὶ	ταὐτῃ	
εὖ	καὶ	καλῶς	χρώμενοι,	ὄναιντο.	
	

	

A.	V.	[Ange	Vergèce]	aux	lecteurs.	

La	présente	méthode	thérapeutique	des	maladies	
po-dalgiques,	nous	sommes	tombés	dessus,	alors	
que	 nous	 feuilletions	 l’un	 de	 ces	 très	 anciens	
livres	 qui	 sont	 à	 peine	 lisibles	 et	 dont	 de	
nombreuses	lettres	se	sont	déjà	effacées	au	fil	du	
temps	:	comme	certains	des	savants	médecins	de	
cette	cité	auxquels	je	l’avais	fait	voir	l’ont	trouvé	
lui-même	 estimable,	 et	 son	 con-tenu	 aussi	
conforme	 à	 l’art	 que	 possible,	 j’ai	 estimé	 qu’il	
fallait	en	donner	une	édition	imprimée,	avec	une	
traduction	 latine,	afin	qu’il	 soit	également	 intel-
ligible	aux	oublieux	de	la	langue	grecque	;	et,	une	
fois	traduit	par	un	homme	qui	l’emporte		sur	nos	
con-temporains	 par	 sa	 très	 grande	 science	 et	
éloquence	 (et	 dans	 les	 deux	 langues),	 nous	
venons	de	le	faire	 imprimer	avec	l’aide	de	Dieu,	
dans	 l’intérêt	 de	 ceux	qui	 sont	 atteints	 de	 cette	
maladie	mortelle	et	chaque	jour	tourmentés	par	
un	 mal	 violent.	 Que	 ceux	 qui	 en	 ont	 besoin	
l’achètent,	 en	 fassent	 une	 lecture	 avisée	 et	
veuillent	 bien	 l’adjoindre	 aux	 autres	 thérapies	
des	 Asclépiades,	 et,	 par	 un	 bon	 usage,	 en	 tirer	
profit.	
	


